
J O U R N A L D ' I N F O R M A T I O N DES C H A R B O N N A G E S DE M O N C E A U - F O N T AI N E 



2 Les attributions de maisons. 
3 Editorial : charges salariales nouvelles 

et productivité, 
4 Au siège n° 4 : La desserte de l 'étage 

9 4 2 - 8 4 0 m. 
6 Le minage en veine sous pression d'eau 

dans la tai l le de brose levant méri-
dienne 3 8 0 m Lt. 

8 Nos bouveleurs turcs. 
10 Les angines et leurs complications 

1 1 I I piccolo schermo 

12 Le football dans l'entreprisi-

13 Remise à domicile i Enregistrement au-
tomat ique des commandes). 

14 Généralités sur semis, repiquages et 
transplantations.. . 

1 5 A notre atelier central 
la chaudronnerie. 

16 Production. 

ta section de 

I 6 S 
A QUI SONT DESTINEES LES HABITATIONS APPARTENANT A MONCEAU-FONTAINE? 

a t t r i b u t i o n s 
d e 

m a i s o n s 
L a Société A n o n y m e des Charbonnages (1e M o n c e a u - F o n t a i n e possède u n cer-

ta in n o m b r e de maisons. D 'après le re levé é t a b l i au 31 d é c e m b r e 1963, i l y en 
a 892. A cette m ê m e date, le n o m b r e des t r ava i l l eu rs inscr i t s p o u r le f o n d s'élevait 
à 4.095. 

A q u i ces maisons sont-el les dest inées? 
T o u t le monde c o m p r e n d r a que ces logements soient a t t r i bués , par p r i o r i t é , 

au personne l af fecté aux t ravaux souter ra ins . L e bu t p o u r s u i v i par la Société est 
de met t re à la d i spos i t i on des t r ava i l l eu rs une h a b i t a t i o n convenab le , à des condi-
t ions f o r t avantageuses et aussi près que poss ib le de l e u r l i e u de t r a v a i l , de façon à 
l eu r p rocu re r une p lus grande c o m m o d i t é dans l ' e x é c u t i o n de l e u r tâche quot i -
d ienne. I l fau t év i demmen t que les t r ava i l l eu rs occupen t ces maisons avec leu r 
f a m i l l e ; car on ne c o m p r e n d r a i t pas que des hab i t a t i ons so ient a t t r ibuées à des 
personnes v i van t seules, a lors que le n o m b r e de logements d i s p o n i b l e s ne permet 
pas de donner une sui te f avo rab le à toutes les demandes. 

I l se f a i t que, pendant p lus ieurs années, à u n m o m e n t où les Charbonnages ne 
recru ta ien t guère de nouveaux t rava i l l eu rs , Monceau -Fon ta i ne a d o n n é au to r i sa t ion 
à cer ta ins pensionnés de con t i nue r à h a b i t e r des maisons de la Société, car, à cette 
époque, i l y avait des logements en n o m b r e su f f i san t , 

I l n 'en est p lus de même à présent . I l serai t i n a d m i s s i b l e que Monceau-Fon-
ta ine, après avo i r engagé de nouveaux t r ava i l l eu r s , — la p l u p a r t venant de pays 
é lo ignés, ne p rocu re à ces t rava i l l eu rs et à l e u r f a m i l l e , u n l ogemen t adéquat. 
C'est p o u r le Charbonnage une o b l i g a t i o n m o r a l e q u i d o i t p r i m e r toutes les autres. 
D 'a i l l eu rs , dans les contrats de t r a v a i l q u i l i en t le C h a r b o n n a g e aux t rava i l l eu rs 
étrangers, i l est spéci f ié que « l ' e m p l o y e u r s'engage à f a c i l i t e r pa r tous les moyens 
la venue en Be lg i que de la f a m i l l e d u t r a v a i l l e u r . » 

Auss i est-on amené à demander aux pens ionnés de r e n d r e les maisons l ib res 
a f i n de laisser la p lace à ceux q u i , chaque j o u r , v o n t a c c o m p l i r l e u r t rava i l au 
f o n d de la m ine . 

Nous p r o f i t o n s de l 'occas ion p o u r rappe le r à tous que l ' a t t r i b u t i o n d ' u n loge-
ment const i tue u n avantage q u i ne peut ê t re accordé q u ' a u x t r a v a i l l e u r s en service 
à la Société, p o u r autant q u ' i l s so ient occupés au f o n d et q u ' i l s h a b i t e n t la maison 
avec l eu r f a m i l l e . Dès que l ' une de ces c o n d i t i o n s cesse d 'ê t re r e m p l i e , Monceau-
Fon ta ine est en d r o i t de l eu r r e t i r e r cet avantage. I l en est a ins i dès q u ' u n tra-
va i l l eu r cesse d 'ê t re occupé au Charbonnage , n o t a m m e n t l o r s q u ' i l ob t i en t sa pen-

— La photo de couverture montre un 
scraper-bélier à câbles utilisé pour 
l'abattage mécanique du charbon 
dans un chantier d'exploitation ou-
vert dans une couche de petite ou-
verture. 



charges 
salariales 
nouvelles 

et productivité 

CES derniers mois, les revenus et avantages divers at t r ibués aux tra-
vail leurs des Charbonnages ont augmenté de façon très apprécia-
ble. Il n'est sans doute pas inut i le d'énumérer br ièvement ces 

augmentat ions : 

— la prime de f in d'année est passée de 3.000 à 4.000 F, à la f in de 1963; 

— la prime de présence a été portée de 20 F à 30 F, à par t i r du 1er ju i l -
let 1963 ; 

— les salaires ont été augmentés à deux reprises depuis un an, par suite 
de la hausse de l ' index des prix de détai l ; 

— le pécule a f fé rent à la deuxième semaine de vacances est à présent 
doublé ; 

— une troisième semaine de vacances a été at t r ibuée, à raison d'une de-
mi semaine en 1964 et d'une semaine entière l 'année suivante ; 

— dès le 15 mai prochain, la réduction de la durée du t ravai l entraînera 
une augmenta t ion de salaires de 3 % ; 

— des avantages nouveaux ont été octroyés aux vict imes d'accident de 
travai l et de maladies professionnelles ; 

— enf in, les prestations de la sécurité sociale au prof i t des assurés ont été 
accrues. 

Pour les charbonnages, l 'ensemble des avantages qui ont été accordés 
récemment, constitue — on s'en doute — un supplément de dépenses con-
sidérable. Pour un rendement moyen du fond et de la surface de 1 200 kg, 
les charges nouvelles décidées depuis 1962 ont entraîné un accroissement 
du coût de product ion de l 'ensemble des entreprises charbonnières, de quel-
que 75 francs à la tonne. 

Encore fau t - i l noter que ce ch i f f re ne t ient pas compte de l ' incidence 
de l 'amél iorat ion apportée au régime des vict imes d'accident du travai l . 

Les charbonnages ont traversé, il y a peu de temps, une période de 
crise part icul ièrement rigoureuse. L'accroissement des charges serait sup-
portable si les pr ix de vente des charbons et des agglomérés étaient orientés 
à la hausse ; mais il n'en est rien. 

Il ne reste, dès lors, qu'une solution ; agir sur les pr ix de revient. Dans 
ce domaine, le moyen le plus ef f icace consiste à accroître la product iv i té. 
Grâce à cet accroissement, les Charbonnages pourront supporter les char-
ges nouvelles qui v iennent d'être énumérées, sans que leur avenir se trouve 
compromis. Il est donc de l ' in térêt de tous les travai l leurs d 'un i r leurs ef-
forts pour réaliser les économies possibles et améliorer les rendements, de 
façon à assurer le bien-être de chacun . , 

« Chez-Nous... » 



A notre Siège n° 4 

I Â DESSERTE 
de l'étage 

P h o t o n" 1 : 

T r e u i l d ' e x t r a c t i o n du b u r q u i n 
840 - 942 m . 

V u e d u p o s t e de c o m m a n d e . 

P h o t o n» 3 : 
E m b r a n c h e m e n t des c o n t o u r s p o u r 

w a g o n n e t s c h a r g é s , 
au n i v e a u d e 840 r r . 

( A d r o i t e la r a m e en p r o v e n a n c e 
d u n i v e a u de 942 m . ) 

Depuis quelques mois, «942» n'évoque plus 
seulement des travaux préparatoires. 
Il est devenu niveau d'extract ion. Un premier 
chantier d 'exploi tat ion est en activité dans 
la couche de 5 Paumes. 
La desserte de ce niveau est assurée par la partie 
inférieure du puits d'air sous la plate-cuve de 
820 m. Cette partie inférieure du puits d'air 
constitue en fait un burquin intérieur. 
Le but de ces quelques lignes est de vous décrire 
brièvement cette installation. 
1. Le raval du puits d 'a i r et son treui l d'ex-
t ract ion. 
Le tronçon de puits qui nous intéresse a 5 m. 
de diamètre. Il est équipé d 'un guidonnage métal-
lique latéral. Deux cages de 3 étages à 2 wagon-
nets par étage ont été mises en service. 
Un treui l électrique de 210 cv. a été installé 
au niveau de 840 m. Les photos nos 1 et 2 nous en 
montrent deux aspects. L'ensemble est situé sur 
un plancher métallique et c'est sous celui-ci 
que passent les wagonnets vides. 
2. Les contours d'envoyage à 840 m. 
Deux contours, l 'un à wagonnets chargés, l'autre 
à wagonnets vides ont été creusés et greffés 
sur les contours correspondants du puits d'ex-
tract ion. Les wagonnets vides quittant le puits 
d'extract ion peuvent à volonté, être dirigés 
vers les travaux de 840 m. ou vers le burquin 
de 942 m. A l 'opposé, les wagonnets chargés 
sortant de ce burquin, rejoignent, après la traver-
sée d'un contour qui leur est propre, le contour 
du niveau de 840 m. (Photo n° 3). C'est l'encais-
seur du puits principal qui ouvre le passage au 
moment oppor tun, de façon à équilibrer le 
trafic vers les différents secteurs. La m é c a n i s a t i o n 
est assurée du côté des wagonnets chargés par 
une chaîne avanceuse et du côté des w a g o n n e t s 
vides par une chaîne releveuse qui permet de 
vaincre une dénivellation de 2,20 m. 



942-840 m. 

Au puits les temps de manœuvre à l'encagement 
et au décagement sont réduits au minimum. 
Les cages sont reçues sur taquets au niveau de 
840 m. et l'échange des wagonnets est assuré 
par encageurs pneumatiques. 
Les manoeuvres sont effectuées simultanément 
à 840 m. et à 942 m. 
3. Les contours à 942 m. 
Ici, il ne s'agit plus à proprement parler de con-
tours. Les wagonnets vides quit tant la cage sont 
entraînés par simple gravité vers un point de 
rebroussement à part ir duquel ils sont dirigés, 
grâce à un refouleur, vers la galerie principale. 
La photo n° 4 représente ce point de rebrous-
sement. 
Pour effectuer les manœuvres d'encagement si-
multanément avec celles de 840 m., des plan-
chers basculants ont été prévus. Ceux-ci permet-
tent de vaincre des différences de l 'ordre d'une 
dizaine de centimètres entre le niveau de la 
cage et celui de l'envoyage. 
Pour l imiter la différence à cet ordre de gran-
deur, nous devons pouvoir apporter facilement 
une correction à la longueur des câbles d'ex-
traction, ce qui est rendu possible par l 'ut i l i -
sation de cosses réglables pour la suspension 
des cages. (La marge de réglage est de 30 cm.) 
A 942 m., des engins mécaniques assurent éga-
lement le déplacement des wagonnets, aussi 
bien vides que chargés, aux abords des puits. 
Comme ce bref aperçu en témoigne, un tel 
programme correspond exactement à l'équipe-
ment d'un puits principal avec les 2 recettes. 
Dire tous les problèmes que souleva ce travail 
et toutes les études qu' i l nécessita serait t rop 
long. Ce qu' i l faut retenir , c'est qu' i l a été mené 
à bien, en peu de temps. 
Il est le résultat d'une collaboration étroi te 
de tous les services de la Société et du concours 
dévoué de nombreux travailleurs. E. S. 

P h o t o n» 2 : 
L e m a c h i n i s t e du p o s t e t 
A n t o n i o P I R A S a u x c o m m a n d e s 
d u t r e u i l . 

P h o t o n" 4 : 
L e p o i n t de r e b r o u s s e m e n t p o u r 
w a g o n n e t s v ides à 942 m . 



P h o t o N I : 
M a t é r i e l d e m i n a g e 
r a s s e m b l é d e v a n t l e f o u r n e a u 
d e m i n e . 

D A N S L A T A I L L E DE B R O S E 

LA recherche constante de l'amélioration de la lutte con-
tre les poussières a conduit, dans le cas particulier de 

l'abattage à l'explosif, à la conception d'un tir qui se pra• > 
tique sous pression d'eau de façon à combiner l'abattage 
des produits et une injection d'eau efficace. 
La réalisation de ce tir a exigé la mise au point d'un explo-
sif nouveau qui résiste non seulement à l'eau mais aussi à 
une pression permettant une bonne injection. 
Ce nouvel explosif, l'Aquadex, est une dynamite non SGI', 
in se, mais employée dans des conditions telles que le tir 
lui-même est SGP. 
Ces conditions de minage imposent un schéma de tir assez 
différent du schéma classique. 

minage 
en 

veine 
sous 

press ion 
d'eau 

M A T E R I E L U T I L I S E . 
But à réaliser : l.a canne d'injection doit constituer le bour-
rage du fourneau de min• tout en y maintenant le débit 
et la pression d'eau au moment du tir. 
L'eau venant de la tuyauterie de taill» est filtré• avant de 
passer dans le « bloc de contrôla s>. Une première vanne 
permet la fermeture de l'arrivé• d'eau en aval du filtre. Un 
manomètre permet de vérifier si la condition de pression 
est bien réalisée. L'eau est ensuite distribuée à la canne 
par une deuxième vanne et la circulation de l'eau est con-
trôlée par un débitscope. La canne est constitué« d'un flexi-
ble armé de 5 m terminé par une manchett* spéciale de 
45 cm de longueur. Cette dernière peut se dévisser et se 
remplacer aisément. 
La photo n° 1 montre ce matériel rassemblé devant l'ori-
fice d'un fourneau. En collaboration avec notre boutefeu, 
Claude CÛVELIER, nous avons légèrement transformé ces 
cannes en cours d'utilisation. 
Nous avons placé un ressort à 1 m de l'extrémité de la 
canne. Ce ressort, fixé à la bêle des fronts rappelle la canne 
lors d'une projection éventuelle et lui évite ainsi les coups 
sur les élançons métalliques. 
Nous avons également placé une poignée juste avant lu 
manchette afin de mieux protéger cette partie du flexible 
plus sujette aux chocs. 

P R O C E D E . 
Partant d'un marquage, le foreur creuse tous les 0,90 m, 
des trous de mines de 40 mm de diamètr• et de 1,50 m de 
profondeur. Ces trous sont inclinés de 600 vers la voie de 
base du chantier et de 10° vers le mur de U couche. 
Le boutefeu procède ensuite au minage d'une seule mine 
à la fois (photo n° 2). Après introduction de la cartouche 
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Au siège n° 14 

L E V A N T M E R I D I E N N E 380m Lt 
(poids: 200 gr), il place la canne dans le fourneau et donne 
l'ordre à son aide d'ouvrir l'arrivée d'eau. Il raccorde la mi-
ne et rejoint son aide 5 m plus haut. Après contrôle du ma-
nomètre et du débitscope, il peut miner. 
Le tir fait «camouflet», c'est-à-dire que le charbon est dis-
loqué mais non projeté et la canne reste dans les déblais 
(photo n" 3). 
Le boutefeu descend ensuite préparer la mine suivante, 
mais ne fait couper l'eau qu'au moment d'introduire la 
canne dans le nouveau fourneau. Cette pratique permet une 
bonne injection des déblais. 
R E S U L T A T S 
Le premier but poursuivi par cette technique (à savoir, 
l'amélioration de la lutte contre les poussières) a été large-
ment atteint. 
D'autre part, depuis la mise en servie• de cette méthode, 
le rendement du chantier est passé de 2,3 tonnes à 3,5 ton-
nes et le rendement à veine, de 7 à plus de 10 tonnes. 
Si l'emploi du marteau-piqueur n'a pas complètement dis-
paru, il est cependant fortement diminué. En effet, les 
chronométrages réalisés dans ce chantier révèlent que le 
temps de travail au marteau-piqueur est réduit des %. 
C O N C L U S I O N . 
Ce procédé constitue une méthode très souple pour amé-
liorer les résultats d'un chantier dont la mécanisation de 
l'ubattage est difficile et de plus, il permet de réduire con-
sidérablement la fatigue de l'ouvrier à veine. 

D.Q. 

P h o t o N ° 2 
Les f r o n t s a v a n t m i n a g e 
( l e b o u t e f e u c h a r g e la 
m i n e ) . 

P h o t o N r 3 
Les f r o n t s a p r è s m i n a g e 
( R e m a r q u e r la c a n n e r e s t a n t 
d a n s les d é b l a i s e t 
c o n t i n u a n t à d é b i t e r d e 
l ' e a u p o u r p a r f a i r e 
T i n j e c t i o n ) . 



VOICI 

NOS BOUVELEURS 

TURCS 

D e g a u c h e à d r o i t e : 
M u s t a f a Y I L D I Z , A h m e t B A R U T G U , 
l o h a n M A R C E T I C ( m o n i t e u r ) , H a s a n 

K O R K M A Z , I s m o t K O C , A h m e t 
K O R O G L U . 

Progressivement le personnel de nos sièges s'étoffe de nou-
veaux t ravai l leurs étrangers. Ces derniers, sous la conduite 
de moni teurs avert is , s 'adaptent aux t ravaux de la mine et 
s ' in i t ient aux divers mét iers du fond. 
« Chez Nous. . . » est heureux de l'occasion qui lui est donnée 
de présenter la p r e m i è r e équipe de bouveleurs de M O N -
C E A U - F O N T A I N E in tégra lement constituée de t ravai l -
leurs de nat ional i té tu rque . 
C e t t e équipe est affectée au creusement du bouveau chassant 
levant au niveau de 1148 mètres du siège n° 23 - Cer is ier à 
Marc ine l le . 
Les caractérist iques principales du chantier sont les sui-
vantes : 
- Section du cadre Toussa in t -He i t zmann type « A » (section 

ut i le de 8,43 m 2 . ) , soit une section " à ter res nues" d'envi-
ron 10 m2. ; 

- Cadres espacés de 1 m è t r e d 'axe en axe ; 
- Couvrages et troussages constitués de panneaux méta l -

liques avec garnissage de pierres. 
L 'équ ipement consiste pr inc ipa lement : 
- en mar teaux-per fora teurs pneumatiques rapides à injec-

t ion d'eau montés sur béquilles ; 
- en une chargeuse à commandes e n t i è r e m e n t pneumat i -

ques et à grand rayon de balayage, munie d'une t r é m i e de 
chargement avec at te lage au tomat ique . 

Le projet de const i tut ion de cette nouvelle équipe date du 
début septembre 1963. 
Après une séance d ' i n f o r m a t i o n réunissant tous les t ravai l -
leurs pressentis pour f o r m e r la nouvelle équipe et consacrée 
à la présentat ion de l 'out i l lage, à la project ion de f i lms 
didactiques et à différents exposés sur la technique du creu-
sement des galeries, la f o r m a t i o n du p r e m i e r poste a débuté 
au fond, suivant les principes bien connus de la méthode 
T . W . I , 
Le p r o g r a m m e a r r ê t é se scinde en deux part ies bien dis-
t inctes : 
1) e n t r a î n e m e n t au m a n i e m e n t de l 'out i l lage et à chaque 

phase de t rava i l ( fo ra t ion , chargement , pose du sou-
t è n e m e n t , . . . ) ; 

2 ) f o r m a t i o n en groupe à f ront du bouveau. 
Condui t par un moni teur -bouveleur du « Service Organ i -
sation & Format ion » , aidé par un in te rprè te , la fo rmat ion 
du p r e m i e r groupe de cinq apprent is bouveleurs s'est étalée 
sur six semaines environ. 
A u t e r m e de cet te période, la f o r m a t i o n du p r e m i e r groupe 
achevée, le mon i teur a pu a m o r c e r la fo rmat ion du second 
poste ; c'est ac tue l lement chose fai te et la consti tut ion du 
t ro is ième groupe complé tera l 'équipe. 
Grâce à leur courage, à leur ténaci té dans l 'e f for t , à leur 
régular i té au t rava i l et à une conscience professionnelle 
i r réprochable , les dix t ravai l leurs turcs des deux premiers 
groupes réal isent, en conditions normales de ter ra ins , des 
avancements par poste supérieurs au cycle de 2 mèt res . 
Les photos qui complè tent cet ar t ic le représentent les 10 
premiers bouveleurs turcs qui , par la qual i té et l 'eff icacité 
de leur t rava i l , s ' intègrent à par t ent ière p a r m i toutes les 
équipes de bouveleurs de notre Société. 

J. P. & P. L. 

P O S T E 1 : P r é p a r a t i o n a u f o r a g e . 

D e g a u c h e à d r o i t e : 
1) A c c r o u p i s : ( P O S T E 1 ) 

A l i A L B A Y R A K , R e c e p E R D O G A N , 
M u s t a f a D U R A N , M e h m e t T U R G U T , 

M e h m e t P I R . 

D e g a u c h e à d r o i t e : 
M u s t a f a D U R A N , M e h m e t T U R G U T , 
A l i A L B A Y R A K , G i o v a n n i R U I ( m o n i t e u r ) , 

M e h m e t P I R . 
P O S T E 2 : Les t roussages . 

2) D e b o u t : ( P O S T E 1 ) . 
G i o v a n n i R U I ( m o n i t e u r ) , 

A r d u i B E R T A Z Z I ( s u r v e i l l a n t - b o u t e f e u ) , 
A h m e t K O R O G L U , I s m e t K O C , H a s a n 

K O R K M A Z , M u s t a f a Y I L D I Z , A h m e t 
B A R U T G U , J o h a n M A R C E T I C ( m o n i t e u r ) , 
R e n é A L C A L U S A C ( c o n d u c t e u r - S e r v . 

O r g a n i s a t i o n ) . 



D e g a u c h e à d r o i t e : 
I s m e t K O C , A h m e t K O R O G L U , A h m e t 
B A R U T G U , H a s a n K O R K M A Z , Johan 
M A R C E T I C ( m o n i t e u r ) , M u s t a f a Y I L D I Z . 
P O S T E 1 : L e f o r a g e . 

IKTE TURK 

ANA GALERI 

ifÇiLERi 

D e g a u c h e à d r o i t e : 
R e n é A L C A ' _ U S A C ( c o n d u c t e u r - S e r v . 
O r g a n i s a t i o n ) , A h m e t K O R O G L U , I s m e t 
K O C , H a s a n K O R K M A Z , A h m e t 
B A R U T G U , M u s t a f a Y I L D I Z . 
Johan M A R C E T I C ( m o n i t e u r ) . 
P H O T O d e G R O U P E du P O S T E t . 

I s le tme le r imiz in mevcudu yeni yabanci isçilerle g i t t ikçe ar t -
m a k t a d i r . Bu isçiler tecri ibel i m o n i t ô r l e r i n nezaret i a l t inda 
madenci l ige a l i smakta ve çesitli yer al t i islerini ôgrenmek-
t e d i r l e r . 

« Kendi Evinizde » dergisi Monceau Fontaine Isletmesinde 
t a m a m e n T i i r k isçilerinden teski l edi lmis olan i lk ana galeri 
açma ekiblni t a k d i m e t m e k l e baht iyard i r . Bu ek ip Marcinel -
le 'deki 23 numara l i Cer is ier isletmesinin 1.148 m e t r e d e k i 
galerisini açmaga m e m u r ed i lmis t i r . 

Santiyenin baslica ôze l l ik le r i sunlardir : 

— « A » t ip i Toussa in t -He i t zmann bagi kesiti ( faydal i kesit 
8,43 m 2 . ) , tas içinde açilan kesit asagi yukar i 10 m2. ; 

— M i h v e r d e n mihvere 1 m e t r e mesafeli baglar; 

— Galer i le r i t a h k i m ve b i r l es t i rme , madeni çubuklar la yapi-
lan izgaralar içine taslar do lduru larak yapi l i r . 

Baslica teçhizat sunlardir : 

— T a z y i k l i hava ile isleyen kaya de lme tabancasi; (destek l i ' 
surat l i ve su f isk i r t ic i ) . 

— T a m a m i l e hava ile isleyen ve genis t o p l a m a kutur lu ve oto-
m a t i k a le t ler le teçhiz edi lmis, y i i k leme olugu olan yi ikle-
yici. ( O l u k o t o m a t i k o larak açihp kapan i r ) 

Bu ek ib in tesisi i le ilgili proje 1963 yi l inin Eylûl ayinda ha. 
z i r l a n m i s t i r . 

Bu ek ib i teski l e tmesi dusiinùlen bùti in isçiler kendi ler ine 
gerek l i bi lgi ler v e r i l m e k için bir araya t o p l a t t i r i m l i s , bu 
top lant ida teçhizat hakk inda bilgi ver i lmis , ogret ic i f i lm le r 
goster i lmis, çesitli galeri k a z m a usulleri izah o lunmustur . 
i lk posta gayet iyi bi l inen T W I metodu ile yer a l t inda ye-
t i s t i r i lmege baslanmist i r . 

Çahsma programi b i rb i r inden t a m a m e n ayr i ik i k isma 
ayr i l i r : 

1 - Teçh iza t in kul lani lmasi ve her sahadaki ise a l is t i rma 
( d e l m e , y ù k l e m e , d e s t e k l e m e ) . 

2 - Ga le r idek i grup eg i t imi . 

Tesk i l â t ve eg i t im servisine bagli bir galeri m o n i t ô r ù ida. 
resinde ve bir t e rc i iman vasitasiyle bes galer i isçisi yama-
gindan mutesekk i l i lk grubun eg i t imi al t i hafta devam et-
mis t i r . 

A l t inc i haf tamn sonunda birinci grubun eg i t imi b i tmis , 
m o n i t ô r bir ikinci grubun eg i t imine baslamist i r . Ik inci gru-
bun da egi t imi b i tmis t i r . Ùçunci i gurbun da eg i t iminden 
sonra ek ip t a m a m l a n m i s o lacakt i r . 

Cesaret ler i , devaml i gayre t le r i , m u n t a z a m çal ismalari ve 
t a k d i r e sayan meslek vicdanlari sayesinde i lk ik i gruptan 
on T i i r k isçisi norma l t o p r a k sart lar i a l t inda posta basina 
ik i m e t r e d e n fazla i l e r leme k a y d e t m e k t e d i r l e r . 

Bu yaziyi t a m a m l a y a n res imler , ve r im l i ve iistiin kal i te l i 
çal ismalari ile s i r k e t i m i z i n diger bi i tùn ek ip ler i inçide ta-
m a m e n ayni derecede yer a l m a k t a olan i lk on T i i r k galeri 
isçisinin res imler id i r . 



UN MÉDECIN VOUS P A R L E 
LES ANGINES ET LEURS COMPLICATIONS 

D é s a g r é a b l e s p a r la d o u l e u r e t l ' a c c a b l e m e n t q u ' e l l e s p r o v o q u e n t , 
g r a v e s l o r q u ' e l l e s s o n t c a r a c t é r i s é e s l o c a l e m e n t p a r u n e i n f l a m m a -
t i o n v i o l e n t e , p a r des lés ions p r o f o n d e s p o u v a n t a l l e r j u s q u ' à l ' a b c e -
d a t i o n , l ' u l c é r a t i o n e t la n é c r o s e des t issus , les a n g i n e s d o i v e n t 
e n p lus t o u j o u r s ê t r e c o n s i d é r é e s c o m m e m a l a d i e s s é r i e u s e s à cause 
de l e u r s c o m p l i c a t i o n s poss ib les . 

La progression microbienne de voisinage peut causer des ot i tes, des sinusites, 
des laryngites. La plus grave de celles-ci sera due au bacille de la diphtér ie 
qui par ses toxines déclenche la formation d'exsudats denses et épais appelés 
fausses membranes. Celles-ci développées au niveau du larynx en rétrécis-
sent la lumière et f iniraient par l 'obstruer : c'est le croup susceptible d'en-
traîner la mor t par asphyxie si on ne recourt à une trachéotomie immédiate. 
Quant aux complications survenant à distance retenons en ordre principal 
celles qui intéressent le sang, le système nerveux, les reins, le cœur et les 
articulations. Elles sont dues soit à l'ensemencement microbien soit à l 'action 
des toxines. 
C'est ainsi que de graves angines scarlatineuses ou autres peuvent avoir 
comme aboutissement une infection générale du sang ou septicémie très 
fréquemment mortel le. 
Ou bien des colonies microbiennes transportées par le courant sanguin 
à bord de petits caillots provoqueront suivant le lieu d'atterrissage une 
pleurésie purulente, une gangrène pulmonaire, une endocardite végétante, 
un abcès du rein, du foie ou du cerveau. 
Ces complications dramatiques sont heureusement rares. 
Mais ce qui ne l'est pas ce sont les paralysies diphtériques. Localisées aux 
muscles voisins du foyer d' infect ion, elles entravent la déglut i t ion provoquant 
l 'aphonie. Intéressant des nerfs lointains, ce sera l ' impotence d 'un ou de 
plusieurs membres, et exceptionnellement une paralysie des muscles respi-
ratoires. La toxine diphtér ique hélas, s'attaque aussi au muscle cardiaque 
pouvant provoquer des syncopes mortelles. 

A c ô t é des m é f a i t s ci -dessus c i tés causés p a r la t o x i n e d i p h t é r i q u e , 
ne s o n t pas m o i n d r e s c e u x causés p a r la t o x i n e d u m i c r o b e le p lus 
f r é q u e m m e n t r e s p o n s a b l e des a n g i n e s q u i s ' a p p e l l e s t r e p t o c o q u e . 

L'inflammation aiguë du rein ou glomérulo-néphri te avec urines sanglantes 
et urémie possible n'a pas souvent d 'autre cause. 
Les articulations et le cœur peuvent aussi être victimes de l'angine à strepto-
coque. Mais cette fois par un mécanisme bizarre. Lorsque l 'organisme subit 
une agression microbienne il s'empresse d'élaborer des substances de dé-
fense, en l 'occurrence ici des streptolysines. Mais avec un tel zèle et une telle 
abondance que ces substances en excès deviennent irr i tantes pour les mem-
branes articulaires et les valvules du cœur. 
Tel est le mécanisme de déclenchement du rhumatisme art iculaire aigu et 
l 'endocardite rhumatismale. L'organisme submergé par ses propres moyens 
de défense n'a plus d'autre recours que de fabriquer des substances propres 
à neutraliser l'excès de streptolysine et de donner ainsi naissance à des anti-
streptolysines. Le dosage des dernières donne un aperçu assez précis de 
l 'évolut ion du rhumatisme. 
Je ne citerai plus cher lecteur d'autres complications des angines. Ce que 
j 'en ai fait n'avait pas pour but de vous effaroucher mais de vous alerter. 
L'avènement des sulfamides et des antibiotiques utilisés à temps et à bon 
escient a d'ailleurs réduit considérablement le risque. 

V o u s s a v e z n é a m m o i n s m a i n t e n a n t , e t j e m ' e x c u s e d e le r é p é t e r 
q u e les g o r g e s d o i v e n t ê t r e e x p l o r é e s a v e c so in sous u n b o n é c l a i r a g e 
dès le m o i n d r e s igne i n q u i é t a n t e t q u ' a u p r e m i e r s o u p ç o n d ' a n g i n e 
d é b u t a n t e le r e c o u r s au m é d e c i n v o u s é p a r g n e r a b i e n des d é b o i r e s . 

Docteur COSME 

10 



A "["TRAVERSAVO, giorni fa, uno dei solit i paesi 
che giacciono intorno aile miniere. A l l 'usc i ta 

di esso, quando la strada torna ad al largarsi e il pavé 
delle viuzze cede a l l 'as fa l to , mi svoltai indietro quasi 
r ichiamato da qualche cosa di nuovo che al terava l 'a-
bituale paesaggio un i forme delle casette, di te t t i aguz-
zi e di camini che fumano. Sicuro che c'era del nuovo! 

Contro il gr ig io cielo invernale, contro ie nero 
« terril » una selva di antenne délia televisione, venu-
te su', una ad una, in sordina, era sorta sui te t t i delle 
case dei minator i . 

Anni fa non se ne vedeva. Oggi si contano a cen 
tinaia, più basse, u iù al te, corne ragnatele di f i l i che 
le tengono contro il vento e con le lunghe braccia 
aperte quasi volessero toccarsi. 

La constatazione mi det te gioia, ed ho benedetto 
questa scienza, che il Signore dà agli uomini perché 
sappiano ben servirsene e che, invece, loro la trasfor-
mano spesso in maie. 

Vedevo in fa t t i intere famig l ie in una oscurità 
fluorescente, r iun i te a l la sera nel calduccio délia stan-
za, ben seduti in f i la come ad un vero c inematografo, 
seguire a t ten t ivamente quanto si pessa sullo schermo. 
Anche il padre, stanco délia dura g iornata, si lascia 
prendere e commenta ai fami l ia r i f a t t i e cose. Ce n'è 
per tu t t i i gusti e la visione è cosi' intéressante che 
qualcuno d iment ica anche l 'osteria, se ne ha la b ru t ta 
abitudine di andarci. 

La televisione che si introduce nelle famig l ie ope-
raie, e del minatore in part icolare, se è un segno di ac-
cresciuro bsnessere è anche la constatazione che un 
fiume di faci le in formazione e di piacevole imparare è 
finalmente ent ra to nelle case di t u t t i ed è a por tata di 
chiunque. 

Da ogni parte del mondo, at traverso la televisione, 
ci giungono scene e f a t t i nello stesso momento che av-
vengono a chi lometr i e ch i lometr i di distanza ; la mu-
sica e il teatro ci pervengono dai più grandi teatr i del 
mondo con la visione degli esecutori e délia scena ; il-
lustri scienziati ci in t ra t tengono su' argoment i scienti-
f ici e pol i t ic i interessanti l 'unani tà . 

Abbiamo avuto la possibi l i té di trovarci in com-
Pagnia di austronaut i durante i loro meravigl iosi viag-
gi nel cosmo e vedere, in t u t t a sicurezza, quello che 

piccolo 
schermo 

loro vedevano... e non siamo che in via di 
perfezionamento di questa meravigliosa 
scoperta ' 

Purtroppo alla perfezione délia mac-
china, dipende anche la perfezione dei pro-
grammi e quindi délia perfezione degli uo-
mini che li fanno 

Non sempre si mostrano fa t t i e cose 
veramente piacevoli, veramente is t ru t t iv i e 
moral i . Sino ad oggi non ci siamo : troppi 
drammoni con mort i ammazzat i nelle più 
orr ib i l i maniéré, troppi ancora f i lms e ri-
viste che indignano giustamente le brave 
mamme l 

Oltre la protesta c'é per for tuna an-
che il r imedio : i ragazzi a let to e il bot-
tone di accenzione.. . si preme con il di-
to . . . toc . . . e buona notte a t u t t i , per sta-
sera 

V IB I . 



le footba l l 
dans l 'entrepr ise 

Out re les 3 équipes corpora t ives , « Sainte-Barbe-N° 19 », 
«Cer is ier -N» 23» et «M.-F. -N" 14», M O N C E A U - F O N T A I N E 
possède une qua t r i ème équ ipe f o r m é e p a r m i les Ingén ieu rs 
et les Employés . 

L 'année dern iè re , le « C.S. M.-F. - Ingénieurs et E m p l o y é s » , 
te l le est sa d é n o m i n a t i o n , a j oué 4 matches amicaux con-
tre le F.C. E I S D E N - M i n e s , le F.C. C E C A (a l l e r et r e tou r ) 
et une sé lect ion des Charbonnages d u M A M B O U R G : le 
b i l a n s'est soldé par 3 v ic to i res et 1 défa i te . 

Deux matches se sont dé jà dérou lés cette année : 

- le samedi 7 mars 1964 : 
C.S. M F - C.S. des Professeurs de Monceau ; 

score f i n a l : 4—1. 
— le samed i 21 mars 1964 : 

C.S. M F - Banque N a t i o n a l e de B e l g i q u e ; 
score f i n a l : 2—1. 

Le p r o g r a m m e d u Cerc le S p o r t i f p r é v o i t des rencontres 
très in téressantes; en e f fe t , des contacts seront p r i s avec 
la R .T .B . et le Jeune Ba r reau de C h a r l e r o i q u i a l ignent des 
équ ipes réputées. 

C.S. des Professeurs de Monceau. 

(Match du samedi 7 mars 1964). 
C.S. MF. 



R E M I S E 
A D O M I C I L E 

E n r e g i s t r e m e n t 
a u t o m a t i q u e 
des c o m m a n d e s 

t é l . : 3 2 . 4 5 . 9 0 

P o u r la f a c i l i t é d e la c l i e n t è l e , n o t r e S e r v i c e C o m m e r c i a l a été d o t é de d e u x a p p a r e i l s 
r o b o t s : 

u n r é p o n d e u r - e n r e g i s t r e u r ( t é l . : 32.45.90; 
— u n « l e c t e u r ». 

1. L E R E P O N D E U R - E N R E G I S T R E U R ( p h o t o n ° 1) 

assure l ' e n r e g i s t r e m e n t p e r m a n e n t des c o m m a n d e s t é l é p h o n i q u e s . ( P r a t i q u e m e n t , 
n o u s s o m m e s a u s e r v i c e d u c l i e n t de j o u r , de n u i t , e n sema ine et p e n d a n t le 
w e e k - e n d ) ; 

f o n c t i o n n e auss i l o n g t e m p s q u e l ' i n t e r l o c u t e u r t r a n s m e t ses o r d r e s à c o n d i t i o n 
q u ' i l ne cesse de p a r l e r p e n d a n t 8 secondes ; 
a u n e g r a n d e c a p a c i t é . D u r a n t 4 h e u r e s 30 m i n u t e s , la b a n d e m a g n é t i q u e peu t 
e n r e g i s t r e r sans i n t e r r u p t i o n de 200 à 300 c o m m u n i c a t i o n s n o r m a l e s . 

L ' e n t r e t i e n t é l é p h o n i q u e d é b u t e p a r u n message d u c h a r b o n n a g e ( d u r é e 50 secondes) . 
E n v o i c i l a t e n e u r : 

« A l l o , — I c i l e s e r v i c e de r e m i s e à d o m i c i l e des C h a r b o n n a g e s de M o n c e a u - F o n t a i n e , 
a p p a r e i l r é s e r v é u n i q u e m e n t à l ' e n r e g i s t r e m e n t des c o m m a n d e s ; d o n c , s ' i l s 'agi t d ' u n e 
r é c l a m a t i o n o u d ' u n e d e m a n d e de r e n s e i g n e m e n t s , r acc rochez et fa i tes le n ° 32.45.99. 
P o u r v o t r e c o m m a n d e , c 'est u n a p p a r e i l a u t o m a t i q u e q u i va l ' e n r e g i s t r e r . A y e z l ' o b l i -
geance d e d o n n e r d a n s l ' o r d r e : v o t r e n o m , v o t r e adresse c o m p l è t e ( r u e , n u m é r o , loca-
l i t é ) e t s i p o s s i b l e v o t r e n u m é r o de t é l é p h o n e , la q u a n t i t é , l e c a l i b r e , l a sor te de char-
b o n q u e v o u s d é s i r e z , et s i la f o u r n i t u r e d o i t ê t re f a i t e en sacs de 50 k g . 
V o u s serez a v e r t i p a r c a r t e d u j o u r de la l i v r a i s o n . 

V e u i l l e z i n d i q u e r l e j o u r d e la s e m a i n e q u i ne vous c o n v i e n d r a i t pas. 
P a r l e z s ' i l v o u s p l a î t . 
N o u s v o u s r e m e r c i o n s d e v o t r e c o m m a n d e . » 
A v e c cet a p p a r e i l , n o u s avons la p o s s i b i l i t é de m o d i f i e r , su i van t 
les c i r c o n s t a n c e s , l e t e x t e é m a n a n t de la Soc ié té . 

2. Q U E L L E E S T L ' U T I L I T E D U « L E C T E U R » ? ( p h o t o n ° 2 ) . 
P o u r g a r a n t i r l e f o n c t i o n n e m e n t p e r m a n e n t d u r é p o n d e u r - e n r e g i s -
t r e u r , i l est i n d i s p e n s a b l e de d é p o u i l l e r les bandes po r teuses des 
d i r e c t i v e s des c o r r e s p o n d a n t s à l ' a i d e d ' u n m a g n é t o p h o n e f o n c t i o n -
n a n t i n d é p e n d a m m e n t . Ces b a n d e s en reg i s t rées sont d é b o b i n é e s 
su r l e « l e c t e u r ». 
N o t r e e m p l o y é d i s p o s e de d e u x m o y e n s d ' a u d i t i o n s : so i t u n haut -
p a r l e u r , so i t des é c o u t e u r s . A u c o u r s de l ' i n s c r i p t i o n des c o m m u -
n i c a t i o n s , i l p e u t , à v o l o n t é , i n t e r r o m p r e l ' é c o u t e o u enco re rebo -
b i n e r p o u r r e p r e n d r e le tex te . 

P h o t o n" 2 : L e « l e c t e u r 

P h o t o n° 1 : L e r é p o n d e u r - e n r e g i s t r e u r 

n o m b r e u x , 
récep-

N o u s s o m m e s p e r s u a d é s q u e nos c l i e n t s , t o u j o u r s p l u s n o n 
a p p r é c i e r o n t l ' i n s t a u r a t i o n d u S E R V I C E P E R M A N E N T de 
t i o n de l e u r s c o m m a n d e s . 
i \ o u s avons e n o u t r e l ' a v a n t a g e de posséde r d e u x l i gnes f o n c t i o n -
n a n t so i t e n cascade, s o i t s é p a r é m e n t . L o r s q u e l ' e n r e g i s t r e u r est 
occupé , l a c o m m u n i c a t i o n est a u t o m a t i q u e m e n t t r ansm ise au nu-
m é r o 32.15.99. D e ce t te f a ç o n , l ' a p p e l a n t e n t r e d i r e c t e m e n t e n con-
tact v e r b a l avec l e S e r v i c e C o m m e r c i a l . Ce n u m é r o est éga lemen t 
u t i l i s é p o u r les r é c l a m a t i o n s et d e m a n d e s de r e n s e i g n e m e n t s . 



Généra l i t és 
su r semis , r e p i q u a g e s 
et t ransp lanta t ions . . . 

U n e t e m p é r a t u r e p r é m a t u r é m e n t c l é m e n t e fa i sa i t espérer u n ja r -
d i n a g e p récoce et v o i l à q u ' a u d é b u t d e m a r s a r r i v a u n re tou r of-
fens i f d e l ' h i v e r et en ce mo i s d ' a v r i l , i l n e fa i t g u è r e m e i l l e u r . 
Q u o i q u ' i l en soi t , c l ie rs lec teurs , nous espérons q u e le b o n t e m p s 
vous p e r m e t t r a , l o r s q u e v o u s p a r a î t r o n t ces l i gnes , d e vous i n s p i r e r 
des conse i ls q u e n o u s soume t tons à v o t r e a t t e n t i o n p o u r a v r i l , m a i 
et j u i n , conse i l s q u e vous pou r rez encore é t e n d r e é v e n t u e l l e m e n t à 
d au t res temps . 

N o u s supposons d o n c q u e vo t re t e r r a i n a y a n t é té so igneusemen t 
bêché, i l a été t r a v a i l l é p a r b o n t e m p s , b i e n a f f i n é , b i e n aéré, b i e n 
ressuyé ca r i l i m p o r t e q u e la p r é p a r a t i o n soi t so ignée. N o u s s u p p o -
sons d e m ê m e q u e vous avez j u d i c i e u s e m e n t cho is i vos g ra ines , q u e 
vous êtes assurés d e l e u r p o u v o i r g e r m i n a t i f ( v a r i a b l e se lon les 
espèces, a l éa to i r e a v e c l e v i e i l l i s semen t , à v é r i f i e r a v a n t I e m p l o i — 
en t re d e u x épa isseurs d ' é t o f f e o u d e b u v a r d m a i n t e n u e s H u m i d e s et 
à b o n n e t e m p é r a t u r e — o u p a r t o u t a u t r e p r o c é d é : m i e u x v a u t 
con t rô l e r q u e d e r i s q u e r t r a v a u x i nu t i l e s , re ta rds et débo i res ) . 

1°) L E S S E M I S . — I ls se p r a t i q u e n t à l a vo lée o u en l i gnes . A 
la vo lée , su r d e pe t i t s espaces b i e n exposés, e n p é p i n i è r e , su r cou-
che, e n t e r r i n e ; e n po ts , en ca isse t tes . . . souven t p o u r 1 o b t e n t i o n 
d e p l a n t u l e s dest inées a u r e p i q u a g e . P a r f o i s , o n les p r a t i q u e sur 
des é t e n d u e s p l u s conséquen tes m a i s i l s d e m a n d e n t u n e g r a n d e 
d e x t é r i t é d ' é p a n d a g e , nécess i tent p l u s d e g ra ines et r e n d e n t les t ra -
v a u x u l t é r i e u r s p l u s d i f f i c i l e s . Les semis en l i gnes sont p l u s p r a t i -
q u e s , les p l a n t e s p i v o t a n t e s (sa ls i f i s , ch icorées, scorsonères, p issen-
l i t s . . . les p r é f è r e n t ) d au t res auss i . 

V o y o n s c o m m e n t p r a t i q u e r : L e s r ayons sont é tab l i s l e l o n g 
d u n e l a t t e p o u r les l i gnes cour tes , l e l o n g d u n co rdeau , b i e n ten-
d u , p o u r les l i gnes p l u s l o n g u e s et d e m a n i è r e q u e la p r o f o n d e u r 
e n soit t o u j o u r s r é g u l i è r e et p r o p o r t i o n n é e à l a grosseur des g ra ines . 
A u beso in , servez-vous d u n bo is r é g u l a r i s a t e u r a v a n t d y dépose r 
les g ra ines ( la t te , m a n c h e d ' o u t i l . ) ce la vous v a u d r a u n e levée 
u n i f o r m e . B i e n semer, ce n 'es t pas seu lemen t p l a c e r l a g r a i n e en 
terre, c 'est I y p l a c e r a u m o m e n t f a v o r a b l e et d a n s les c o n d i t i o n s re-
qu ises : les m e i l l e u r e s g ra ines p e u v e n t n e d o n n e r q u e des résu l ta ts 
méd ioc res f a u t e d e soins, f a u t e d e c h a l e u r , d h u m i d i t é o u d excès 
con t ra i res . A t i t r e i n d i c a t i f , re tenez q u u n e s i m p l e f e u i l l e d e ve r re 
re t i en t s u f f i s a m m e n t d h u m i d i t é e n su r f ace p o u r l a g e r m i n a t i o n d e 
très f ines g ra ines , q u e 2 m m d e p r o f o n d e u r su f f i sen t à l a g e r m i -
n a t i o n des g ra ines d e caro t tes , d e l a i t u e , d ose i l le , 4 m m p o u r 
cel les des céler is , 7 m m à ce l les d e I o i g n o n , 1 c m à cel les des 
é p i n a r d s , nave ts , r ad i s , t é t ragone . D è s lors , r i e n d é t o n n a n t si des 
r ayons sont t racés en su r f ace et les g ra ines s e u l e m e n t recouve r -
tes d u n e légère t r a înée d e te r reau . 1 racez d o n c les r a y o n s c o m m e 
i n d i q u é , p renez l a p a t i e n c e d ' y dépose r l a g r a i n e très régu l i è re -
men t , p u i s a v e c l e dos d u r â t e a u , r aba t t ez p a r t i e l l e m e n t l e b o n i 
d u r a y o n , te r reautez , d a m e z l é g è r e m e n t p o u r assure r l e con tac t des 
g ra ines avec l a ter re et m a i n t e n i r l a f r a î c h e u r . C e tassement est 
p a r t i c u l i è r e m e n t f a v o r a b l e a u x o i gnons , a u x caro t tes , a u x é p i n a r d s . 

P o u r g a g n e r d u temps , ce r ta ins semis seront éc la i r c i s sévèrement 
p e u après levée p o u r n e la isser q u e des p l a n t e s n o r m a l e m e n t d is -
lancées sans l e u r f a i r e s u b i r l e c e r t a i n r e t a r d q u ' e n t r a î n e t o u j o u r s 
le r e p i q u a g e . 

C e r t a i n e s g ra ines te l les q u e co rn i chons , p o t i r o n s , har i co ts , sont d i s p o -
sées en l i gnes ma i s e n n o m b r e l i m i t é d a n s des poque ts , espèces d e 
pe t i t s t rous d e p r o f o n d e u r u n i f o r m e et d isposés e n q u i n c o n q u e . L e s 
g ra ines y sont déposées, recouver tes d e te r re o u d u n e p o i g n é e d e 
te r reau p a r f o i s l e t o u t d e c e n d r é e p o u r l ' é l o i g n e m e n t des l i m a c e ^ 

B e a u c o u p d a m a t e u r s se c o n f e c t i o n n e n t u n e pe t i t e c o u c h e d o n t 
i l c o n v i e n t d e tamise r , d e régénérer le t e r r e a u tous les ans. S ' i l y 

est i n t r o d u i t u n e fo r te dose d e f u m i e r c l i a u d , i l f a u t se ga rde r d y 
semer a v a n t q u e n e soi t passé l e c o u p d e f e u sous p e i n e d e v o i r 
la g e r m i n a t i o n c o m p r o m i s e . I I f a u t q u e l a t e m p é r a t u r e soit r evenue 
à 2 0 ° . D e m ê m e , n e pas i n c o r p o r e r 1 e n g r a i s c h i m i q u e a u m o m e n t 
d u semis m a i s a u m o i n s t ro is sema ines a u p a r a v a n t . I l i m p o r t e d en 
so igner l ' a r rosage , l ' a é r a g e et p a r f o i s l ' o m b r a g e : sous ve r re , le 
so le i l p e u t g r i l l e r les p l a n t e s . N e pas a r roser p a r le so le i l . P a r vent 
d u no rd , aére r p a r le côté sud . 

A j o u t o n s q u e l q u e s conse i l s p o u r les semis en te r r ines , pots , c a i s -
se t tes . . . g é n é r a l e m e n t des t i nés a u x semis h â t i f s d e l é g u m e s o u d e 
f leurs . A v a n t l ' e m p l o i , ces r éc i p i en t s d o i v e n t s u b i r l e t r e m p a g e s i ls 
sont neu fs . S i ls o n t d é j à serv i , i l f a u t les l a v e r sé r ieusement , v o i r e 
les dés in fec te r à l ' e a u b o u i l l a n t e . L e u r d r a i n a g e d o i t ê t re assuré 
a u m o y e n d e tessons o u d e g rav ie rs é g a l e m e n t é b o u i l l a n t é s . I ls 
sont r e m p l i s d e t e r r e a u l ége r b i e n f a i t , t am isé , dés in fec té l u i auss i , 
tassé l é g è r e m e n t p o u r n i v e l l e m e n t en l a i ssan t u n r e b o r d d u n cm. 
Les g ra ines m i n u s c u l e s y sont é p a r p i l l é e s r é g u l i è r e m e n t pa r f o i s mé-
langées à d u sab le f i n o u à d e l a c e n d r é e tamisée . L e s g ra ines 
u l t r a f i n e s n e sont pas recouve r tes et les au t res p e u . L a r rosage d e 
ces semis est d é l i c a t c a r i l f a u t é v i t e r le d é p l a c e m e n t des g ra ines ; 
i l s ' e f f e c t u e a u p u l v é r i s a t e u r , à l a p e t i t e p o m m e su r l i n g e , b u v a r d , 
mousse, à e n l e v e r dès g e r m i n a t i o n , p a r f o i s p a r i m m e r s i o n d u ré-
c i p i e n t j u s q u à q u e l q u e s m i l l i m è t r e s d u b o r d p e n d a n t u n ce r t a i n 
t emps . S i l e sem i a été r e c o u v e r t d u n e f e u i l l e d e ver re , l a surve i l -
le r et l essuyer d e t e m p s à a u t r e , les gou t tes p o u v a n t p r o v o q u e r 
l e d é p l a c e m e n t des g ra ines , l a p o u r r i t u r e , ce r ta ines m a l a d i e s . . . Les 
p l a n t e s p r o v e n a n t d e ces semis seron t r e p i q u é e s dès q u e poss ib le . 

Q u a n t a u x semis en p é p i n i è r e o u s u r cô t iè re , i ls s e f f ec tuen t dès 
les p r e m i e r s b e a u x j o u r s o u à l ' a r r i è r e - s a i s o n su r f o n d a b r i t é com-
posé d ' u n fo r t dosage d e t e r reau . I l s sont t ra i tés c o m m e les semis 
sous châssis et é v e n t u e l l e m e n t p ro tégés c o n t r e le f r o i d o u la cha-
l e u r a u m o y e n d e p a i l l a s s o n s i n c l i n é s su r pe rches , c o n t r e u n m u r , 
e t c . . . , e t c . . . 

2 ° ) A u semis succédera le R E P I Q U A G E dès q u e les p l a n t u l e s 
seront ap tes à le s u p p o r t e r . I I est p récédé et s u i v i d u n ar rosage. Il 
a p o u r b u t l e d é v e l o p p e m e n t e t l a r a m i f i c a t i o n des rac ines et se 
p r a t i q u e p a r t e m p s c o u v e r t e n caisset tes, e n p é p i n i è r e o u su r cou-
che , e n t e r r e a u o u te r re m e u b l e d a n s des o u v e r t u r e s s u f f i s a m m e n t 
l a rges et p r o f o n d e s é v i t a n t le r e t o u r n e m e n t des rac ines . L e co l le t 
reste à l a s u r f a c e d u sol. L e s t o m a t e s et les cé ler is g a g n e n t à ê t re 
r e p i q u é s p l u s i e u r s fo is . Les p l a n t u l e s r e p i q u é e s sont arrosées sans 
r e t a r d et o m b r é e s j u s q u ' à repr ise . E l l e s v é g è t e n t e n s u i t e à l ' a i r l i b r e 
avec soins o r d i n a i r e s (sarc lages , b i n a g e s , a r rosages) j u s q u à l eu r 
t r a n s p l a n t a t i o n . 

3 ° ) L A T R A N S P L A N T A T I O N . — C e l l e - c i s ' e f f ec tue en f i n 

d e j o u r n é e o u p a r t e m p s c o u v e r t su r t e r r a i n f u m é et t r a v a i l l é . Les 
p l a n t e s sont levées, ap rès a r rosages , a v e c b o n n e m o t t e , p lacées en 
caissettes p o u r l e t r a n s p o r t e n é v i t a n t d e f ro isser f eu i l l es et rac ines 
p u i s d a n s des p o q u e t s d e b o n n e d i m e n s i o n . L a te r re des p o q u e t s 
e n p a r t i e r a m e n é e sur les rac ines , est l é g è r e m e n t tassée la issant 
u n e c u v e t t e f a v o r i s a n t 1 a r rosage . A p r è s a r rosage , les p o q u e t s sont 
c o m b l é s et le p l a c e m e n t d ' u n p a i l l i s c o u r t g a r d e r a l a f r a î c h e u r tou t 
en e m p ê c h a n t I e n v a h i s s e m e n t d u ca r ré p a r les m a u v a i s e s herbes en 
d o n n a n t u n s u p p l é m e n t d e n o u r r i t u r e et en é v i t a n t l a s o u i l l u r e des 
p l a n t e s e n cas d averses. L e s c h o u x et p l a n t e s é levées sont géné-
r a l e m e n t b u t t é s p o u r les p r o t é g e r d u ven t . 

N o u s t e r m i n e r o n s en vous d i s a n t : Soyez s o i g n e u x ! 

O n c l e C H A R L E S . 
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A 
NOTRE 

section de la chaudronnerie 
ATELIER 
CENTRAL 

La chaudronnerie est la section de l ' a te l i e r centra l q u i emp lo ie l ' équ ipe la p lus nombreu-
se : 13.676 journées y on t été prestées en 1963 ce q u i correspond à une moyenne de 
52,6 personnes par j ou r ouvrab le . 

Le propre d 'une chaudronner ie est le t r a v a i l des tôles et des pro f i lés . O n les coupe, on 
les dresse ou on les fo rme, on les assemble pour réal iser le matér ie l si indispensable à 
la bonne marche des exp lo i ta t ions . 

Relevons parmi les réal isat ions les p lus impor tantes : les cages d 'ex t rac t ion , les chaînes 
à godets, les wagons de chemin de fer, les chaudières à vapeur et de nombreux assem-
blages pour le fond . 

La découpe à dimensions des tôles et leur p l iage sont réalisés au moyen d ' une presse-
cisaille mise en service au mois de septembre 1963. Cet eng in remarquab le effectue la 
coupe droite des tôles jusque 2.500 m de l o n g et 7 m m d'épaisseur. 

Contrairement à ce q u ' o n obtena i t avec les anciennes machines, le fer n'est p lus dé-
formé et on réalise un ga in de t r a v a i l appréciable. Des d isposi t i fs accessoires à butées 
donnent la possibi l i té de fa i re sans t raçage préa lab le les coupes à angles déterminés, 
dont la coupe d 'équerre, év idemment . 

Par renversement d u f r on ton por te - lame, on t rans forme la mach ine en presse pl ieuse. 
Cela permet à la section des wagonnets , q u i dans not re organ isat ion est indépendante 
de la chaudronnerie de recevoir ses tôles prêtes à l ' e m p l o i à u n p r i x de revient inté-
ressant 

Deux brigades importantes de la chaudronner ie sont cel le de la réparat ion des chau-
dières de locomotives à vapeur et cel le de la soudure à l ' a r c et au cha lumeau. 
Alors que, i l y a quelques dizaines d 'années seulement, on ne connaissait que les moyens 
mécaniques de découpe et d 'assemblage, l ' u t i l i s a t i o n des cha lumeaux coupeurs et sou-
deurs et l ' emp lo i de la soudure à l ' a r c on t révo lu t i onné complètement le t r ava i l dans 
les chaudronneries. 

Ceci explique q u ' u n quar t de l ' e f f ec t i f de la section appart ienne à la br igade des sou-
deurs. 

Terminons en c i tant les membres de la chaudronner ie qu i on t au moins 20 ans de 
service à Monceau-Fon ta ine ; ce sont Raymond B O U R L O N , A lphonse D E C O N N I N C K , 
Auguste D E L I N T I : , A r i l D I V E R S , Georges D U M O N T , Fernand G E R A R D , Georges 
LOUIS. August in P E T I T , Fernand P I R E T et Pierre P O U R B A I X . 

R M 

M o i t i é N o r d 
de la n o u v e l l e c h a u d r o n n e r i e . 

La machine «NOVAREX» découpe 

au chalumeau, suivant gabarit des tôles 

jusque 120 mm d'épaisseur. 
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du haut du terril de Marcinelle... 

P R O D U C T I O N DE C H A R B O N 
D E S B A S S I N S DE C H A R L E R O I 
E T D E L A B A S S E - S A M B R E 

Janvier 1964 
Février 1964 
Mars 1964 

495.698 t . 
455.561 t . 
430.000 t . 

DE M O N C E A U - F O N T A I N E 

Janvier 1964 
Février 1964 
Mars 1964 

131.000 t . 
120.000 t . 
117.000 t . 
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